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J l e n t plue m proeaaue j w r n i M s s i 
*»<•*». q«u faute s» i 
Vendée on* t u i n o a c -
f***™?**- La ministère « p è r e par eu 
doas*r du ocaur au vu9*M i tat U 

lTÇlfetSS! ,U- P"'Bi "" ^ " * l * r . * u r 

-.Jf***•" P*« écœurant ds uasr d'aussi 
ipapueàsnts mensonsres s'étaler deau des 
dépéctm officielles * Il suffit 4a les Signaler 
poHrquIlsge retournent eoaajaleursâSamrs. 

Pue fabrique dUsetaurs — A 
prèa Paria, au 14 de la rue des SepP 
aras—, s y t é a eseutaurs tnsertts « M 
s» concierge a* connaît fit*, dont elle n'a 
aaéqae. jamais entendu prononcer le nom, 
«eptftg détaxe ans qu'aile a la garde da l lnv 
• e u b l e ; cependant eaa électeurs-fan tomes tante al'ad 
•nt rétif* leurs surtep «* ujeat voté. Po v les i s sWe 

Votei ta réponse, dit le Peuple Français. 
D» étaeeevr. dimanche matia. s adressait aa 

Ces tei n é s : 

a dejè 1 340 

. que Veber (c'est Je candidat 
ministériel) aura beaucoup de voix ici. 

Et le fonctionnaire répondit sans la moindre 
hésitation, sa nomma renseigné 

- S il aura 4 M vUfcrt Biais 11 i 
4 l'heure e a u e s t 

CéUit un aveu gui oc HMUtquait p u de 

Fausse o/Ncfe*. — A Marennes (Chareerte-
Inféneure), M. Erneat BenauM, nationaliste. 
ne rut pas) peunurpris, dimanche matia, de 
trouver las mura> cou verts d'aCBenes annon
çant son désistement et signées de son nota. 

Les faussaires" vflffi « i * recherchés et 
M. Raaauld poursuivra Itavalidatjon du aai-
•istériei Cerner. 

Les patumtt es bulletins. — Dans uqe 
coauDune de la Oorrèse les buretux électé-
raux eut été Uni te le journée tenu* par u s 
autel ùktftvidw qui faisait, 4 la fois, fonction 
de asajajdcot, aaordtaira et assesseur, abuaaat 
da l'aune raa sa ésa électeurs. Des paquets 
de oulastina du candidat radical voisinaient 
avec l'orae. Iautile de dire que pareil fait 
suflat 4 fséra annuler une électioa. 

A Ferla, M. Daniel CIOUIMT, candidat aa-
lUsIsIlTil i l , rsaatats e»qui suit : 

Des» la 9» atreeeeerietfoa au IV» arroadisse-
sseuuvA la eeesfcse du pansage eaiaVPierre. on 
J'ai obtenu ptas de M % dp» •afranaa, on ecre-
tateur a été pjace an moment où iT H...lait sar 
la table UB Baquet de DémeuBs au nom det 'un 
des caadidals lataistériels ; arrét6 immédiate
ment et eendatt su poste, cet individu fut 

s e pour uu des mollir ' 
la mairie. 
canne pour un dos multiples « entretenus 

de tripatouillage d'ua autre 
•rs se sont v» refuser le droit 

eue, leurs opinions étant coa-
noee. en leur ava* déliTré des cartes sur les-
qoeUaa le eWnos» ne corrsepundail pas au 
uttmoin laasiH sur les listas. 

, M M s i i 

•alla, sm esapiové de l'administration, chargé 
de eoepsr les coins dee cartes, avait daaa la 
poebe èxiérteufc de son «eston on passas* de 

t e s étsetsëalss eu èieus. dont il n'a pu se 
eue 4 membres de mon Comité 

l'os* surreUlé et roRameat durant les dis anurds 
oe'a euré la scrutin. 

Au pevs dw M. Caillât** — Nous lisons 
dans Te Nouvelliste de la Sarthe : 

Oa aTsmiii pas que M. Ceiiieux doit sou 

»«jgd,^c>srîf 
rûaiBss une saaJortte d honnêtes «ans. U eït 
d'orsa et déjà çertara que l'élection de M- Ca8-
la«* seraIsWenade. 

Le» « A mâches » dans F Inde. —Le Jour
nal des Déoats a reçu de Pondicbéry la dé> 

fowaasnéry. m avril, - La lutta électoral? a 
été msssulu par daa fraudas et des actes de 

steait a. extraordinaires, qu'encourageai 
ecsjBBuelU da l'idiasejalration. 

• aiaiisai da as» anacipaui anus eut été 
s a c s a g è i i ^ pleine 9H*i par «sa bandes aup 
fanes du Qaaaaaaoukaa/ti 

Nous envopaas an président de la future 
[>jsjiire des arotaslslien» appeyéas sur dp 

a te Journa t4sa Débat» ajoute ees eom-

nucorsssflsa pâaMsapar VA sites 
•A snatant a réuni aoBUautzl 

eut dû su coataater. i 
•Usa ae serait paiia 

le voir'âne population si aor-•9 
t lej casé 

_ ballet IBS n'existent pal 
ils ont SU iatroduiU dans la* 

Hélas ! ce qui se praiigjasi aujt Iodns sur 

Zs^zà^éSs^'^s^:^ 
Les désistements 

l'aria de sop 

Méfie usée* 

donc, pour la République, pour la 
patne. posa- l'armée, pom la liberté — par le 
peuple ! 

XI* an*. — M. Pe*fler se désiste en faveur 
de M. Congry. Gehii-ei mànts* aux électeurs 

Mes chers concitoyens. 
Merci du fond du ensurf 
La manlfeatatioa que vous aval faite sar 

mou aoro le i7 avril, ea m'aocordsat 4447 suf
frages, m'honore et m indique mon devoir. 

Candidat dédiaué par le suffrage oéjversei 
publicaine socialuitê'ânUministérleUs dans I» 
Polle-Méricourt. j'accepte. 

Avec le ooueeara da wua las boas oiteyens. 

i^tWirn?., $iïsssitwM à *•r,rtoiw 

En avant donc, pour la République ! peur la 

SStrie I pour la liberté 1 pour l'émancipation 
es travailleurs t 
Visa la République! 
XTÎ1» arr. » KM. Navarre et Lefaoucc, 

ministériels, se désistent eu faveur de 
M. Cardot, ministériel, tout étonné d'un 
pareil honneur et qui ne se fait pas la 
moindre illusion. 

Dans l'autre circonscription, M. Paulio-
Méry reste en présence d'un sectaire drey-
fusiste et franc-maeoo, Buisson, qui sera 
renvoyé & sa Loge. 
v XIV* arr. — MM. Massard et Michelin se 
désistent en faveur de M. Andriveau. 

x y m * arr. - M. Ballière invite s e s élec
teurs a Voter pour M. Chartes Bernard. 

XIX» arr. — M. de Sabran-Ponteves fait 
placarder l'appel suivant : 

grand 
RAPPSI. AUX PATSIOTBR 

Mon premier devoir est de dire 
merci reconniiissfint 
cent seize vétérans 
jugé capable et digne de les représenter devant 
la France. 

Et mon second devoir est de déclarer biea 
hant, 4 tous les patriotes de sm Vitlstte et du 
Conabat. osci 

nous « w o s 

Votants pour toute la 
un du nombre de voix 
snble dee candidats aa-
gtériels 

faitr sur 
uacessain 
• - krs. Ni 

reotiti 
i'Ei 

frère en rm-
été faite 

i suite du 
JeuiisMi 

duMUT'et'oe»e4uv 
tableau ne comprend que les chiffres 

des votes pour la France et l'Algérie; lea 
résultats des colonies n'étant pas 
muni connus pour entrer en ligne de compte. 

Dans le décompte des coi» miniUérieues 
notre confrère a compris toutes celles qui 
sont allées aux députés aertante républicains 
modérés avant donné leur appui au minis
tère au marne titre que les voix accordées 
aux candidats de gauche depuis les radi
caux jusqu'aux socialistes révolutionnaires. 

ANS!*. MIN. 

m » soTse 
si aa» 6i «M 
48 151 70 960 
48 784 66 191 
TP8S8 18 581 
pose n epo 

21 188 30 744. 
' 45 381 61 7»6 

27 283 43946 
13 417 41 7J6 
29 328 33 8 |2 
29 086 4 6 4 4 3 
54 14» 45 948 
81 440 8 2 ' 4 6 
Tft 272 12 716 
88 816 28 042 
57 1X7 86 011 
41 788 6» 046 
M 084 48 343 
29 941 4 0 0 4 4 
17 246 22 742 

situ» 
Allier 
Alpes (Passes)— 
Alpes iHautaa-).... Alpe*Men Urnes 

:::::X: 
l è c h e . 

Ardennes 
Ar£f« 
Aube 
Aude 
Aveyroa '..'.. 
Bouches-du-ïthone.. 
Calvados ,., 
gantai.^. 
CharontchI oTAnourQ. 
Cher 

cuSaf.: :- : : :^:^ 
COte-d'i 

i-riôrdT. 

Kure e t r . o i r . 

aux qitatre mille deux 
du patriotisme qui m'ont 
de les repréeeater devant 

Sur la brèche — taillée pierre 4 pierre -» 
depuis quatre aaS. ea la citadelle eus pires 
théonse anUfranasiaue. je suis arrivé la pre-
Bier. ce 27 avril 
.iTsuls, j'y reste dono — seul candidat e*tf-

Mtu«néf(é-

flaï 
aime rnounéteta. gui aime la justice, qui. par-
dessus tout, aimé Ta Francs. 

Me suive le U mair 
Vive la VUiatle-Combat I Vive Paris I Vive la 

France! 
SaSJUN, l 

0+tuUd<u anttmmitUrui 
Sltigné par It ru/frarc tm<r«nsL 

Jura. «• M Bonnamour adresse aux élec
teur» de Saiat-ùlaude la proclamation sui
vante : 

Malgré ses efforts désespérée, sus asSeana, 
uone. aan vuùeBcnst malgré la soandalsuss 
pssssioa d'une administraiion sans scrupulee. 
esclave avilie et soumise d'un gouveruement 
eut. depuis trois ans. n a vaea que par la «or-
ruptipa, la fraude et l'illégalité, le parti minis
tériel n'a pas pu. comme U l'espérait, vous ln> 

Dés la première usure, vous aviez tous corn-
pris que la lutte serait ardue et déloyale. Ceux 
que nous oombettoae a'oat pea ioanètade. ea 
effet da aaeislr ieuaa moyea*. et les mlai»très 
diaboaoras qui les sounsnneat étaieat biea 
décidés, vous Te saves tous. 4 ae méns^er, pour 
aoas barrer la roula, SA las promesses (qu'il* 

Uanl 
Garonne (Haute-).. 
Gers 
Gironde 
Hérault 
llle-et-Vilaine 
ïndre 
Indre-et-Loire 
Isère 
Jura 
feu^-CUUrV.V.V/. 
Loire... 
Loire-iniarieure... 

. Loiret 
la leyautA i l i*t 

Lot-et-Garonne.... 
I-ozère... .Aâj&s ' 

•*r«e* «3£rHF"-fc' 

i méÇSi^flesTppe. 

les rubans 
Et pourtant, aoas a'evaus pus 

Claude plue rudemeat, pieu 
la antre, et 4 094 
courageusement 
lace de la France 
eaeore aouteair les * • 
OeiliOst a souffleté de 
lant : les ministres de l'étranger 

Ma* ehens eoneitoyees. 
Je *nua re*iwrci« d».vofrejx)n0 
Je saurai m'en 

]oae«a»u tout. 
Le asaret de la force de nos adversaires est 

dans leur esprit d union, dans leur voMÉtd 
pererStanU) et M dexnirite ouua ipfnraBUl 4 la 
manipulation des urnes électorales. 

Jlapa solidarisent pour le mal et n*out peint 

Snltdsriaea vsus peur le bien et n aysa pan 

persévéreats. soyes eiairveyasls. 

» 

— L'Alunnçe proure 
rtern* Slste nous communique une note aux u 

e laquelle uu ballottage aérait sacs doute 
déoéaré dans la eiiuonneriniiop d'Orthep oi) 
M. nséplsnpss aurait été;ndamenl jirocUmé. 

Aidupaas. — M. é/ewieuK-Cnuieuns, dé. 
puté saaunt. aniiministériel, ae retire da la 
lutte I Ra*i»ei. Lus voix s'étaient ainsi répar
ties dimanche : 

Branant, min., S 867 ; Vital-Rousseaux, 
. Tij^nis*j n4" a : w 8 ; T e r ' 

l^pmpans, mtfth., 3 m , Orodt, antim •, m: IX RÊPOHixg PU STYLE JUDICIAIRE 
La Oemsaiseiea aosssaae pour nracédar 4 la 

la styla dus a«4as eawsC»u pgplu:. aaaignstlon. 
stgaJIUsTînp*, a^aTMÔn*. coxpnwadeniaBU 

...... 

ijOiGcre. . . . ̂ - 4 , , • « . • • . - 4 , , , . , * 

Maine-et-Loire 
MansauVf..s.... 
Marn«'(Iïaotè-|!..''.'.'!".','.^.' 
Meurthe-et-Moselle 

». 

44 404 
97 849 

MO 474 

49 477 
I 91 999 
108 081 

S» 
M «4 

ivre. 
Nord... 
Oise 
Crue 
Pes-de-Celsi». 
Ptiy-de-BOme.. 
lh»réaées (Buuues.).. 
Pyrénées (Hautes-).. 
Pyrénées Orie 
BLniHaut-).. . . 
Rhéne 
Seflne-et-IiOire.. 
fc*i"joe (Haute-).. 
S a ^ - f B a a & i : 
Sii ne-IaAriesu-e... 
Seine-et-Marap. 

.;.:..,... 
21 745 63 18 

Somme , 70 4M 
Tarn . . . . . . . 7 . . . . . . . . . . M 444 
Tarn-et-Uaronne 

Jeu gfe:;:::"":-:::;;̂  
V^BeVnauisH; '.Y.'.'.'.'.'.'.'.'.'. 

*S8W ' •** 

Vais minlalértsUes' 

404444» 8414964 
JtnmntTVLATTON 

. . . 44V9ST 9944 44, 
. . . 8994844 

Majevlt* en «beeur dp 
ropposiUon... , „ , . . 468586 

Total des suffrages exprimas 8444101 
• ^ ^ y y i A •• • j 

AUTOUR D E ELECTIONS 
MÀ&ÀMÊM n aetvunrrs 

UiiWoaT — De graves désordres ont suivi 
la proclamaUon de M. Schneider, ministériel, 
comme députe. Ces désordres se sont produits, 
4 la suite d'une •aadUBtsuna nesssJlede pa| 
les anus d e j t . 8^hg>aidar•pli^"i fiapsistsit ep 

Xes manirestinis. chantant et séùfnant dans 
éai iBlrs pipjg «p vusapue. eent sanns, opes. 

candidature de M. IKmslder. 
ttuaiqaes haurea avsat. on pspenapait « P S 

voiture de fumier sur laquelle étaient plantes 
deux drapeaux. 

Le soir, un nomspé Philippe, parteur dé 
Journaux, ancien douaaier. e été assailli p u 

tue troupe et a eu le créne fracturé 4 
aaaxraoue. in , , , . . 

Oa cafetier au Valdoie a «44 fsanpé de deux 
eoùpa de couteau dana la cotégBUSBl L'sotaur 
an se anme est arrêté. 

La vfetime qui a un pousseu perforé est dans 
BU usât qui ne laisse nucupt espoir. 

Va nomme Gardant s au une jambe hesséu 
SU deux endroits au cours éVsnte rats. 

nSKR-ET-UHRE - A U suite de troubles 
survenus après les élesMsns. un groupe de 
seeialistes ohantsujal Vfmfmationale 44 
criaient en portant au dvupeau roup:e. Ils 
avappat 4 leur tête M. Dannoyer. coosoUler es-
«taferte municipal 4 Tours Ce dernier a été 
arrêté, et conduit eu prison sous I inculpation 
de rêvait* contra las axants, orie séditieux et 
port drue embludJa i ! iBSUaonaaire. 

B O t c S E S M I f n W R — Incident tomigus. 
— Au bureau des Chartreux è Marseille, di-
ananehe. BU jauase sémiBarisU. 44. A... eej»e> 
sente pour prendre part au vote et exhibe au 
président sa carte électorale qui portait comme 
mention da protesaioa : euapsoW dfcesBruiseree. 
Le président toise est employé en soutane et 
rsfuse de recevoir son bulletin. _,^_«_' 

M. A. assure qu'il est le légitime propriétaire 
de la carte: il explique que. waesrtl ae Ht iaa-
crire sur les- botes électorales, il était en eout 
empievé de commerce, mais eue depuis il est 
entré au Séminaire et que c'est peur cette rai
son qu'il porte aujourd'hui un vêtement ecclé
siastique. 

4L A... va requérir des témoins et revient 
eveo deux électeurs qui jasuOeat sou identité. 
La discussion s'engage très vive. Les membres 
du bureau ne veulent rien comprendre. Uae 
dispute sérieuse s'ensuit. Le préaideat fait 
expulser les témoins da séminariste, pread 
cependant le bulletin de vote; mais, après le 
vote, ne pouvant toujours pas comprendre qu'an 
ancien employé de commerce soit séminariste, 
il fait dresser procès-verbal, par ua gardiea de 
la paix, a M. 4— pour port illégal de ls soutane. 
Le présidant n'eut qu'un succès grotesque. 

s»aCTB-li«*uauKURK.—La majorité sectaire 
du caooeil muoieipai de Houea ne peut digérer 
l'échec qu'ont subi sas candidate amis. Eue ae 
peut surtout accepter que le radical ministériel 
Ricard ait mordu la poussière. Et peur prouver 
qu'elle sfnst pas oantente, elle aauilsiiiuane. 
Le maire é t é enjointe out snvoH leur démis
sion au préfet. Les électeurs roueaaeis laisse
ront ces édiles dans le calme de leur retraita. 

-—^^ssae--e--sBBss^^»— 

^CONSEIL DES MINISTRES 
Les] ministres se sont renais ce matin en 

Conseil, à l'Elysée, sous la présidence de 
M. Loubet 

\jt CoaseU s'sst entretenu dee résultats gé
néraux des élections législatives. 

MOUVEMENT JUDICIAIRE 
Le garde des sceaux a fait signer te mouve

mentjedlcialre suivent : 
Sont nommes : 
Premier président, pris la Cour d'appel de 

Pau. M. Caaot de Viflemomble. procureur géné
ral prèa la marne Cour, en rempiaeement de 
M. Paunat, décédé. 

Procureur général % Pau. s t Haffner, pro-
cuveur piaeral 4 Alger; 

4 Alsur. M- Causa, precu-

* frs pxùtUtm et frtots-iltTHt 
Oa a des nouvuaun des prtaeaniers beers 

'njeraés a Sainte.«|4b9e ' _ _ 
Ceux qui sont sunaspp us Deadwood souffrent 

en os Stosoent daté Sevré typhoïde qui men&ee de désunir endéralaue. Cependant, jusqu'ici, il 

•s 
isie de t»wi* en temps 

i lasjUftsoûniers que quelques 
paruutvss plus âgés. 

générai Kroeje eaai»e 
ervioe religieux onléaTé 

I objet dee plus grande égards. Il est toujours 
a Deadwood. Il est 

ada éga 
accompagne d'une assorte 
iparfafte sauté- Au contraire. 

mlklaire. Il est en 
Mme Kronje est 

n'y » «o 
deres, su 

'>> gaaeni kn.nje 
SBJPV* a *'^»"--' 
de égards. Il est 
assorte militaire. 
ontraire. Mme Kronje 

malade et sa snuté Inspire des inquiétudes 
assez sérieuses. . . 

Le générai ViUoea. qui est prisonnier sur 
parole depuis ses arrivée dana ru*, a fait con
naître son avis au sujet de la guerre. Il pensa 
Sue la cause du r"inénpendepce est perdue, 

ette opinion n'a pas contribué 4 élevât son 
prestige. 

Quant aux rebelles afrikanders ils sont en
fermés dans une enceinte séparée do camp de 
Deadwood. lit tous lus jours on les envoie au 
ravail(routes, plantations, terrassements) sous 
la surveillance d'une troupe militaire. 

On a permis récemment è un pnsoaniop 
poer de ce marier avec une jeune Bile de l'Ue. 

ffn tarois ds steonts sJXsmant 
L'association allemande de secours aux Boere 

dément que ses envois de vêtements aux camps 
de esneaBtrutfou du Sud-Airtoain soient arrives 
en mauvaia état. 

Tousses envois sont examinés 4 leur arrivée 
4 Capetown par des damée et dee mai 
allemands. U est .vrai «ue oueèques 
sont arrivées en pitoyable état 4 Blœn 

des mandataires 

ilœmfontetn. 

coaasiller4 
k Nancy. M. Saiat-Aubin. 

i conseillers : 
M. Maurice, juge au tribunal de Ip SsS. 

~ A Iteanes. M. Gaspaillart Henri, vi 
du tribunal de Bonnes, et M G u i " 
1er â Caen. en nsmplatemeni dé 
• * * « • ' • • » • ' • a **• **lo<r ^ O ^ 

AH. Darassa, vise-préaldesû 
ontoise. 

• •isr'VS»1*»"-™"l——r^"+*—"" i 

M. LOUBET EN RUSSIE 
Notre ambassadeur 4 Bulnt-Pétersboura, 

M. le marquis da Moataauilo, «tant de s'en
tendre déOnitivement avec les maréchaux de 
la sour, le général r'readenckM^ et le comte de 
Benkendoru sur le programme dus aatauaités 
en l'honneur de il. Loubet. 

M. la comte Ouroussoff. ambassadeur ds 
Russie 4 Paris, assistera 4 In réception dp 
U. Loubet par lp Tsar. 

mais cela n'a rien d'étonnant, car U s'agit 
pédHloBS faites U y a plue d'un an. et eues ont 
jîûrester aa quelque entrepôt de U cote. 

ASSASSINAT LVIINE WfTÊKB 
Comment opèrent les assassins — Etranglée 

avec une chaîne de sûreté — Du danger Me 
vivre seul 
Le crime découvert, hier après-midi. 48, ave

nue de Wagrera, signalé daaa nos dernières 
édiUons, crime identique t ceux dont ont été 
victimes : Mme Anita de Meuroy. è Asnièree ; 
Mme Dreyfus, boulevard Rochechouart ; Ma
dame CUusae. passage du Poteau, indique 
qu'une transformation s'est faite dans la ma
nière d'opérer des ssaeestas 

Le bandit da grand chemin devient une 
rareté. Les assassins < travaillent > maintenant 
4 domleile, en piem jour et s'attaquent de prj-

'~1es qui ont le tort de Sareuen aux femmes .agi 
vivre absolument seules. 

TVl était le cas de Mme vve Lapone, une 
ren'ière de 74 ans, occupant au 2« étage un con
fortable appartement d'un loyer de 1000 francs. 

Mme Laporte, brouillée avec sa fllle. mariée à 
Gommercv. vivait absolument seule. £11* habi
tait le depuis quatre ans. ne sortait jamais et 
ne recevait personne. On savait qu'elle possé
dait une trentaine de mille francs de revenus 
en titres et propriétés, une maison rue de 
Rivoli et une autre aux Lilas. 

Mme Laporte était très sourde. Il est fort 
probable que l'assassin n'ignorait pas cette 
infirmité. non plus que le disposition de 

et les habitudes de la vieille 
.„,ame de ménage. Mme Quérité, 

venait epaque matin de Bote-Colombes, oh 
elle habite, et restait cher. Mme Laporte dp 
9 heures 4 1 heure après midi. Il arrivait par-

l'appartement 
dame. Due femme < 

fois que Mme Laporte allait reconduire sa 

elle fermait sa porte 4 
ion ne et se cadenassait 

l'astique sertie ds.M septuagéaaire 
eld, 

aven n'ouvrait a personne 
Hier mStinTaTme Quérité eut la surprise de 

carillonner en vain à laporte de l'appartement. 
Elle pansa que sa patronne était endormie et 
alla faire un tour. Quand elle revint, elle sonna 
de nouveau, frappa 4 grands coups dans la 
porte, et n'obtenant toujours aueuae réponse, 
oaeoes^ilprévunirtacoacierge. Les deux femmes : 

v a f f i f e r l W . ^ T d e â K ï 
aller prévenir le eommissairadepoiioe.M.Chapei 

CeiuiK» vint 4 3 heuiue^apréu-midi avec ue 
serrurier qui força la porte. Aueuae trace de 

mdant son absense. l'ambassade sera gérèp 
par M. la oensesiler Wastpshktae. 

Le prasldsnl da la Bépuaiiqae e'embarqueiu 
PU port de guerre de Brest, pour la visite dp 
Borda et pour passer l s sevue de l'tsssrlss et 
de 1» divUtap de la Baiugua. 

La mertns transforme aoueUemeni un graag 
ponton qui survira d'embarcadère. Ce pontoa 
aéra reeeuvert d'une tente. 

Les disureste Pyndteass de Breet recevront 
844 tniétatioas peur le paaqoet préaideatiel. 

y<AA*^' . . . 

L t » CAISSES D'ÉPARGNE EN ! WQ 
D'après le Journal qi 

isp?it4ntuen 

aorte, des vasseeneats eéjevuut è uu total 

976 millions, sou un excédent de retraits di 
22S saillisse * '• • * ** ^9* 

fr. tu. 
sts s'est accru en 1900 dq 

118183. soit de 1.68 X 

ANflLAIS 4 BOKR8 
£a cosjaltsMa» 4M »4»niau19'e4 

L'agauee Parés-lfousmUms aanauee que 
jouapaw eusjaittt nui veut publier ai ' 

~ ilttof»nsiios| 
que l e s ~ 

qu'ils sont'attendus" de nouveau trps"p>Of 
chainement & Pretoria. 

On croit que beaucoup de commandos 
très insatpapdanU ont repoussé les propos i, 
Uuas de pnix et que des troublas seraient 4 
ojnip4f«<T)-. 

TroubU •ubles T de quelle nature î Ceétp inft>r> 
matio» n'ngt pas olpign. 

pesée ne se remarquait sur la porte, mais oa 
' de suite que la chaîne de sûreté 

La plaque gui la retenait au mur 

La rontière fut trouvée étendue entre la salle 
4 manger et 1» cuisina, la face noire et convul
sée : elle avait été bâillonnée 4 l'aide de taies 
d'oreillers dont l'aaeaasin avait déchiré les 
utorceaux. Le cou portait des Usées de s tre» 
gulation qui semblaient avoir été faites avec la 
ehalne de soient, arrachée de la porté d'eatrée 
et non retrouvée- A «444, nu cadavre, en 4 
découvert une pi»ce-monsuigneur. 

Lp malheureuss avait été BMppee au moment 
où elle venait BSernher sou repas, Sa lampe 
Bavait pas été allumés et ou a retrouvé dans 
la cuisine les mets intacts, tan qulls avaient 
été apportée par la femme da ménage. Lé 
crime a donc dû êtes commis Avaat&er eoly 
vers 4 heures. 

on suppose que l'assassin est un eembri» 
•"-ne» par une des 

jn que Mme La, 
successivement' employées depuis 

nPangualt tous bas deux oq 
.'hq majue. 

Lé vol a été le raobtiedeee crime: l'armoire 
4 suce a été trouvée ouverte, boolevereée; ' 
linge, des papiers,.parmi lesqv 
banque, traînaient a terre ; uu ••< 
leqoef Mme Laporte serrait see 
disparu: «u erotteuele total des «pis s'élève 
è une vingtaine de nulle francs ;les titres seuls 
ont été laisser 

^ X ^ 4 0 1 U Œ 2 S « 3 : t 3 : « 3 
je I.-8. i-C i la Mnhnrenst Marçueriie-Marii 
s a SAvaoa DSS raasesHss DÉVOTES A. 6OS SACSK o n 

1. Je leur daanaral testas lea grâce? nécessaire! 
dans leur «tat 

t. Je mettrai la paix dans lanr famille. 
3. le lea consolerai dans testes leurs peine?. 
4. Je s«rai lsnr refose assure pendant la vie et snl 

tont k la mort. 
5. Je répandrai d'abondantes bénédictions sur tont» 

sors entreprises. 
S. Lea pécheurs troavsreat daas mon cœur la sourci 

et l'océan infini da U miséricorde 
7. Les tmes Mèdes deviendront fervSBtet. 
S. Le* â n e s ferventes s'élèveront k nne grande pe ' 

fecusU 
S. Je bénirai même les maisons où l'image de moi 

cœur sers exnesée et taonsréé. 
10. * donnerai amx prêtres ls talent de toucher tel 

esters les plus andareis. 
t i bas personnes qal propageront cette dévot 101 

asHwsst laar aea i assit daaa moa coter où il n'en sera 
'*!*"is UV promets, deas l'etess e s ls miséricorde d« 
moa Csanr «ne mpn amour tont-pnissant aocorùTs 
ktosuaaox'<^eo*oiùaleront l a premiers vendrai. s 
ï î n T m t t d e s m t s . le erke. de ̂  P * a t t ^ «naie. 
qu'ils ne mourront point dans ma disgrkee. m san 
. _ . lll lai isaassssnla et qu'il se rendra leur asiH 
« « • r é k sstSs keera dsrulèra. _ _ ^ 

" * CROIX 
NOS AMIS DSFLTKTS 

Mll« Vannv Falcv. è Montméllan (Savoie), U 
16 a v r i l - M m e Amélie deTerdy de Montravel. 
relSp>uae du S*»* Oteur, le ̂  avril, au cou-
ÎSnT dTAnnonay (Ardèçhe, n 74 ans. après 
tt ans de niutesmnTrelgieuse «Ile était sœur 
dedeuxiouaves pontificaux dont Ion fut tué 
èOauuiWardo. - s L Moureaux, a 111e Saint-
îfcumTje i» avrU, 4 53 ans. associé à Notre-
Dame de Salut. 

an*» nojtHl K 9149*4, s n m née asurr 

leur 4 gai )9 «oup a pal « t 
nombreuses femmes de mé 
porte a suoceasiveme~* 
quatre aaa. Slleen ahai 
trois mais. C'était une o 

Le vol a été le mobile s crime: larmolrp 
w, bonisvereée: la 
MU des buietpdé 
n sac jaune dans 
son argent avait 

L'enauéte sera très difDeMe. Ble a été confiée 

Mme Laporte a été teansportTïla Morguehier 

L à R E I N E D E H O L L A N D E 

Bst-Loo, aa avril. — Le bulletin de ce matia 
porte que ta reine a passe une nqit eehne. 

T^s périodes sans devra reviennent périodi-
quement et ent une durée plus longue. 

En présence de ces sym£tC^esJavorables, il 
qa'uVhsjlletin, te matin. 

eus l 

partir d'aujeerdlrui. 

L'EXPOSITION DE HANOI 

«aie éps aamssiuens 4 fétearpar, reuaiseunt 
tous |ea afnqappls devant partjniper 4 l'expor 
siuoq de qanor. 

Les membres de h> mission annamite étaient 
prtseats 4 ee banquet. 

MGR GÉRAIGIRY * 
LE P A T » » * * ! * » CH»C-««LCHITE 

oa naua éarit as CoaatenUnopJa, la a* avril : 
Js vésnp de Use dans la Croix la nouvelle 'la 

la mort 4 e Sa Béatitude Mgr Pierre Qéraîgiry. 
patriarche des grecs-melchitBB ou catholiques 
de Syrie. Cette nouvelle est prématurée. , 

La Croltc est oependant bien excusable da 
ravoir insérée. Elle a en effet été annoncée 

rp les journaux d'iei dès te lé avril, j'ignore a 
eusta de quel maleuteudu. Un haut person-

nagc.stsHaaUsn d'eVetrès exactement informa 
sus l'avait donnée eomme officielle. 

Le patriarche n'est pas most, mais sa maladie 
a empiré de manière 4 faire craindre tous les 
jour» ua dénouement fatal. Atteint d abord 
d'aphasie cérébrale. I! semble être tombé dans 
ou état de folie véritable. On l'a transporte a 
T.aM* m pétrie- mais Ha'v am***Msur«»samon» 
aucun espoir da la voir revenir à la santé. 

ajS/SgjtfjBBjHSg v ^ m O n v W ^ V C * 

Un bon exemple 
C'sat la commune de Brossas 1 Yonne) qui l'a 

donne a lavef f l eBês élections. On y a vu pen
dant nrès de trois semaines l'église se remplir 
ahaeue soir de pnisteure centaines de fidèles 1—néant, pour eutendra 

a te" et réconfortanta 
ssionniiire. 
gtaete d'autant plus 

plus Fejeautns-l'Yonne — 
as et jaunes gens passer 
iyance l i a prâtrYue dé leurs 

eux et s'engager -foos ensemble 
• ' euureiant sous lp aeriaière de 

,aaajgesn>>4 Japu^f tanea i se . 
de oonsolantfi spectacles qui font b, 

pour rarenij. 

crânement de'lâ crbyatf 

fiâmes 
bien 

GRAND Pa-LERIMÀGE DU 6 JUIIi 
a. p*s*v-us>MONiAi. 

Ls;vundreà,l S juiaT^rék» deBacré Ooeor. aura 
lieu un grand pèlerinsre è Pajuy-le-Uomal. 
auquel touilaatoadaBtaUprendre part. 

Répart de Paris le jeudi' 5, è 19 h. 46 du 
iBBlla natour èParaa la samedi T, m 6 h. 98 du 
sofr. 

Prix, aller et retour ; en 3* classe, 1G francs ; 
en it, 25 francs ; eq 1»*, 37 francs. 

tteauettea de SO « pour veefr 4 Paris par la 
Mord et 40 * par l'Ouest. 

S'inscrire le Plus toi possible en écrivant a 
ip*. rabbé Coube, 4. rue de Commaille. Paris. 

Le Comité delà ruade Ceromaille est ouvert 
cfaeejue jour dppuis le 1- mai. de 9 heures a. 
P&èurpa, «4Mf Je ^mapehe. 

DEMANDER U « CROIX » 
D A N S L E S G A R E S 

Va des plus eMcaoes parmi les modes de 
Propagande est de toujours acheter la Croix 
daas les gares. Prière 4 nos amis de le faire 
a u ^ t e ^ v o v * , » 

it les nmni des gares où 
tarue tueusuat pua la Croix. Moue aviseroas. 

• s U C49TI se t ' a u nui - 31 -
• nsi i n i i I I I I I I I 

PATRICE KONNOfl 
materna HHm 

BUdgré sa déconfiture, La Trique trouva 
la torée d'pn sourire 

— Madetueiselle, si e'eel la condition peur 
ntre mou. » préfpra resler à la uvrte. Mero* 
bien de nnraneur, mais tout le i n s u 
pas sorcier, --j^-t 

i et partjt en 

Jde n'est 

^nWpttKWii l . 
tasuenn usas sujrauns. Si Ue fesatl 
sont partout pasasalemeut, tus npmsaasB ont 

Ïlus tftf4 ptuadre un UWIer de eupslns et 

feTOi e^îne^•W t o^W t P , ,^ 
ÛSP lp lendemain, l'es rsurd'esnlsissmi ' etj 

ssasuasi du publia cosntnauccreuL et La 
Trique encaissa des reeestss auaqueélau 4 
•'«Mit plus Bgtltué depuis longtemps. 

TeJt Aavurs ae passionna pour miss Le> 
uely, cftts Américaiac froide et masquée, 
euii S 9 a » » g e t ni craviiha, d'un simple re-
gardVuun Aiguë d* api' deigi ros»*. laisaticp 
qu'elle «nuisit de selle ivande redauianie. 

Les applaudi986IBSBis ŝ rlâaT^BjBBjsjBgBaann 
sa»sa^uauTéBetaswflltonaiopiHiP4s9tf%an 
Wapies sût été une vultwre avenèu/iére; 
elle sa f*t grieéa en onsseu-a*4s nu IWninps, 
adairataura et jateMx.d'homanesauauugajtéf 
par sou audeee tiuaenliiie et ea beauté. 

^4WvTsrr _ lie sur 
*sl t OeiTUtseuelgae» 

jours, lus lettres e u leat plusfréqueutes.iaaire 
était avertie de ee tenir |>rùt« 4 toute miaule. 
L'ami inconnu ntniyst^neux lecoiuplimenteil 
de sa docilité et Ae son courage. Ainsi, elle 
lut faeiliiail la U'-Ue: il préparait pour sop 
évasion un plan dont la réussite Put parai» 
sait assurée. -

Et Clpire dsverfajt vérrUMement Joyeuse i 
aa gaieté n'était plus feinte, epr oq lof faiaaeg 
«otrevoir la poasibilité du retrpuvar 44 «njre 
a araf BUISI 

La liberté peur alla ai aa aséas, le butiuatir 
de se retrouver, après avoir été eeutivpe et 
« • f t * * * ; e u e de Bonheurs 4 ls tovpf 

t^n soir.X««Trig«Ç I«i snnonng «B g n n 4 
P*î iWP#aittpaS»4 AfVénj 
Saapaiiou, qu ua ipcpopu lui 

«Wtéjrg. aun pég rpnrppejttallans pfpf'nj 
fsjt s tel point saopaiiou, qu ua igeponu '"« 
avait demandé snmpae une laveur « loueur 
agi n'avait Heu aie gratuite, tant s'en iuuL 
Peswtasnptaur eapiSait un billet de mille 
frases - le oermisslou de paraître dans 14 
cage À cOlé âe ta M*fÙ» Lovojy, 
^ - Tous mes compliments. ajouîs-HI. SI 
vous devenes ia fsfjifne d'un minionnalra, 
vous ne su*nikBaisvUC entât, n'est-ce pas? 

las directeur da la ménsgene avait çon-

tela aruumeglg, Ppi 
spectacle, ranuteni 
ses bras un agneau 

_ f P^.eaéTtifBeiferovspT.Ar 

c o h u e ^ g n o u ^ n o ^ ^ 

4 la même seconde, avait reconnu sa 
Il ae leva, taa poings 

fant ds rage et de ausutnin1. vonbnlPsT 

, tneenvé, 
nient,r 

— A1 

s r a T a s » . -
— Oui, WonSjpur, et vous pusîrtf 4}4ror 

ktaUfednna la cage tutti ce que aasnt- vouever; 
ueê'pté sont, >e suie. Maip inaautvaz* 
Je Causât pae de ertot peve+lle rso, 

Trique parti, Claire sauta au cou de U 
seurda-iiiuette qui ne comprit rieq è PS dé» 
borateaient i nias lié oV tennsupae, 

Kniln. elle allait cunnuttre aoa protecteur, 
celui qui te euivaitpaa 4 paa dasauia ai lenfr 
temps, dent elle sentait auteur éTelle le eer 

de l'énlgsua criJP'-

vous, 

arrtsa. goua Je» 
* taue las j o V 

n)t«t. la porte 44 fer S'OUTTH, et Nor-
rwuto*u4Ueege , /urgm*Uuueet*ouv 

, teuaul datte set t«ne un agneau que 

yeus d'une sustin énorme « . 
aaus: d'Anvers avaient enaonadlapari'sen-
eatioonel —Ospipe eouuneuea la refrdseutar 
lien. 

BsPOtftt. 
thon 
riant, tenant daup i 
la lai ismi aaseitsit 

Des bancs des spardalsups un double cri 
r«rtn Merthontôtelre! ' 
_ m ee cri, André Saurnlpr f»t«Jt pouss-i 

ien ne saurail runirp I» «unsjur, l'indigne-
14 unulaur etTAlpoce Jiaougu q u e con-

pnl cas deup meta. 
ms cet Anglais au visage placide, au 

sourire é p n o u l entre ld traditionnelle paire 
de eotetettos. vêtu du son moins tradition* 

SnBBBBBB™sr""**t*M'* 
n'avaient pas été entendus, ils avaient été . 
?***a,,*t t * ' l e 4 »Pf4tWÉ*i8nients qui pa> 
, W

S o , S B f e ,
1 ' W c [ 

P 

ureuse. aatNo»-
eauait, remer-

erispéa, ajjoui 
. CaiJpn, gne salj 

lisuJkamuia, une dnwrtsjuegi 

fégisr aa aisuïïoota'étaui U t-esuplm'otna, 
iilaarlaa aWsA g avsSt-psnéu» 

Mais comment 

se plaire 4 ce répugnant 
tute «utirielt. pauuieaait 

liiou lui paraM.uriairaaeenjjese 
ciail d'un regard où il était féerie de lire lp 
confiance absolue et une lutradubTiblerpcou-

(Juels étaient donc les seerets deeeeias de 
ee misérable et dans quai but, de raviaseur 
a ^ é s n i t . auult-i. r é u î n Z '£**•?$£ 

Oa voulsit-il en venirt Après lui avoir 
enlevé «g flam-ée, vouiaii^il tnaiuianant lui 
ravir son cœur? 

. t ^ 1 iî^rtS^H •*»?*••**« »-«»«e de 
tout perdre, le peiatre s'apprêtait 4 bondir 
par-dessus les rangs compacte, 4 crier tout 

ffîStiLWŒi^ u "*™' *< 
Ou on «tyaît ripp sur elU. et le misérable 

serait capaple de a s pas voulatr parier. 
Par vénération pour cette tomme, Audré 

pe contint, recouvra ua peu de calme 8'étant 
rassis, il observa euteur de lui. See cris 

menliBjgpfratisj, 

cet 

pareflln-
- ^ t a n g intéressé 

Aou>, S adsnira le doqspteuse. tmen-
si aie l'avaries pas de Mvte raoemnae à 
ensetunie harmonieux èe douceur et de 
" • * *£ *»*?«iruÎK 1»# fauves T 

, allongeaient leur fourrure pour un 
royal Up>a4 sas mensda prlnoesse, sspros-
tralssn ilnrsnl nlfi 

• t ai tel était éen eaeendent sur la brute 
d'orfliuaire insensible, que faJiaJl-il penser 
de ces sourires accordés i NurUtou 1 

André soufrait tous les martyres. Dans 
l'ineertitude où il se trouvait, les supposi
tions les plus absurde*, les moins invrai-
snmblsbies, trouvaient crédit auprès da son 
cerveau èonevré. 

Cette représentaUpn pe flairait donc 
jamsis» ÛAjre semblaitla ^o lopger à plai
sir. Ce que lui disait Horthon était donc bien 
doux 4 ssuendre. \ peine pi elle prêtait 
usa oreille distraite aux applaudissements 
rninterrompus que lui prodiguaient les spec
tateurs en délira. 

Autour de la ménagerie, André rodait 
dans la nuit étoiles. Il ne s'était pas mis en 
pnpnp, une fois le speetaeie eaga tersnini, 
de pister Korthon. Désormais sa place était 
ici.eûn de déjouer les projets du bandit. Car, 
au adaaettant que Northon Mt parti, — ee 
que rien ne prouvait— il ne manquerait pas 
de revenir continuer l'ieuvrs de séduction 
si bien commencée. 

la baraque, le 
1 pourrait 
irerlatisla 

r sa (lancée du danger 
urait. 

-~nt7B'S"o"utant que sa jalousie, 

g g ^ M y t - •UAr iéUdaitMiAwii atsmt-m clairs 
celui auuueTeile venait demoatrer tant de 
synmaJiner^ l laat sur ls potnt é e courir à 
la police. Glaire était retrouvée, c'était l'es-

On arrftiereit Nqrtiton qui flairait bien pai avouer où il détenait son autre victime. 
. Mai» André rsTupcbjt qu'il n'avait auruaa 
preuve matérielle de oe qu'il avanceiait. 

L e e d e u x b a n d i t s qui a v a i e n t t e n t é <i<» 1» 
noyer seraient Introuvables à li 
alerte. Quant è Northoq, lo jeune Jiomme l« 
jugeait — non sang raison — trop intelligent 

Siour paraître pris au dépourvu en présence 
l'une semblable accusation. 

Ilsoutiendrait mordicus etavecarroganct 
qu'il n'avait rien de commun avec Northon. 
rirait au nez delà police, en la priant de lui 
expliquer avec plus de détails le crimt 
baroque dont on voulait le charger 

Il aérait un exouuue quelconque et exhi< 
parait des papiers absolument e a p ^ 

Et Mlle da Fresles serait à jamaisue 
et le 
saison 
•ans compte que uiaire DP lui pardonnerai! 
pas sans doute de la priver, par la faute da 

jamais nerduat 
misérable iaventerait quelque Vomi 

m nouvelle pour arriver A ses Un 
compter que Claire ne lbi pardonner; 

jans doute de U priver, p»f la iaul 
a jalousie, éUrnelleoient de ga mère. 
Mieux valait attendre et souft'n:'. Pour 

venir 4 bout d'un tel enoemi. il fallait la 
surprendre dans la crime-

(A suivre J 
•SAM VlOlA." 

^ 1 


